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La 4e commission de l’assemblée géné-
rale de l’ONU a adopté, dernièrement, une
résolution reconnaissant le droit du peuple
du Sahara occidental à l’autodétermination
sans que le Maroc ne s’y oppose, ni les pays
qui soutiennent ses thèses. Le fait que le
Maroc n’ait pas émis d’objection à cette ré-
solution reflète la schizophrénie de la diplo-
matie marocaine qui s’emporte lorsque des
pays comme l’Algérie défendent le droit du
peuple sahraoui à l’autodétermination, mais
ne s’oppose pas à l’adoption d’une telle ré-
solution par l’assemblée générale. 

La résolution a été adoptée par consen-

sus, ce qui veut dire que l’ensemble des pays
partageant les thèses marocaines l’ont accep-
tée. L’adoption de cette résolution intervient
dans le contexte de la décision de la Cour de
justice de l’Union européenne (CJUE) en fa-
veur du droit du peuple sahraoui à l’autodé-
termination, ce qui augure une nouvelle
phase pour la cause sahraouie sur des bases
saines garantissant la fin de la colonisation. 

La résolution adoptée par l’ensemble des
Etats membres des Nations unies, y compris
le Maroc, consacre «le droit inaliénable de
tous les peuples à l’autodétermination et à
l’indépendance, conformément aux prin-

cipes énoncés dans la Charte des Nations
unies et dans sa résolution 1514 (XV) du 14
décembre 1960, qui contient la Déclaration
sur l’octroi de l’indépendance aux pays et
aux peuples sous domination coloniale».
Elle «réaffirme la responsabilité de l’Orga-
nisation des Nations unies à l’égard du peu-
ple du Sahara occidental». La même
résolution «se félicite des efforts déployés
par le Secrétaire général et son envoyé per-
sonnel pour trouver au différend une solution
politique qui soit mutuellement acceptable et
assure l’autodétermination du peuple du Sa-
hara occidental». 

Par ailleurs, elle «prie le Comité spécial
chargé d’étudier la situation en ce qui
concerne l’application de la déclaration sur
l’octroi de l’indépendance aux pays et aux
peuples coloniaux de continuer à suivre la
situation au Sahara occidental et de lui pré-
senter un rapport sur la question à sa quatre-
vingtième session».  

L’adoption, une nouvelle fois, de cette ré-
solution signifie un désaveu cinglant au
Maroc qui voit la communauté internatio-
nale soutenir le droit du peuple du Sahara oc-
cidental à l’autodétermination.

NAFAI AHMED MOHAMED,
PRÉSIDENT DE L’UNION SAHRAOUIE

DES ÉCRIVAINS 
ET DES JOURNALISTES :
«LES MÉDIAS ALGÉRIENS 
COMME FER DE LANCE»

«La relation entre la presse algérienne et la
question sahraouie est un long processus de do-
cumentation, qui a commencé des les premiers
instants du combat sahraoui», a déclaré à El
Moudjahid, le président de l’Union sahraouie
des écrivains et des journalistes, Nafai Ahmed
Mohamed, à l’occasion de la Journée nationale
de la presse. «Nous nous souvenons toujours
des journalistes algériens qui ont affronté la

mort, lors la guerre menée par l’occupant marocain durant les an-
nées 1970 pour couvrir ce qui se passait. Ils répondent toujours
présents lorsqu’il s’agit des divers événements qui accompagnent
et mettent en lumière le combat et la lutte de notre population. Les
médias algériens ont réellement pu faire de leurs diverses ru-
briques médiatiques de véritables tribunes libres pour défendre les
causes justes du monde entier». C’est pour cette raison que les
Sahraouis sont reconnaissants de ce qu’ont fait les médias algé-
riens, tous organes confondus, souligne Nafai. «Les positions des
médias algériens plaidant pour la cause sahraouie, qui ont pu
contribuer à vulgariser celle-ci dans son cadre juridique exact, au
moment où la politique de deux poids, deux mesures est fortement
adoptée, sont un signe palpable sur la solidité des principes algé-
riens. Donc, nous n’avons qu’à souhaiter une bonne fête à tous
nos frères journalistes algériens pour tout ce qu’ils ont fait pour la
question sahraouie».                                           

Z. D.

ASSUMPTA BARBENS, MEMBRE 
DE «L’INTERSYNDICALE ALTERNATIVE 

DE LA CATALOGNE» :
«LE GOUVERNEMENT 

ESPAGNOL DOIT RECONNAÎTRE 
LA RASD»

«En tant que syndicalistes actifs, nous dé-
ployons des efforts considérables pour deman-
der au gouvernement de l’État espagnol de
reconnaître la République arabe sahraouie dé-
mocratique en tant que pays libre et souverain
pour permettre bien évidemment au peuple
sahraoui de récupérer ses terres». 

La syndicaliste a mentionné que «notre
soutien pour la lutte des travailleurs sahraouis
se traduit manifestement à travers la grande attention que nous
accordons à nos collègues sahraouis. Ceci est le fruit d’excel-
lents liens de coopération avec l’UGTSARIO qui remontent à
plusieurs années», révèle-t-elle. 

Et d’ajouter que «nous sommes toujours attentifs à leurs be-
soins et nous demeurons à leur disposition pour les aider à sur-
monter toutes leurs difficultés et atteindre leur objectif
escompté».

«Ma première visite aux camps des réfugiés sahraouis, à tra-
vers ce forum, m’a permis de les connaître mieux, poursuit notre
interlocutrice, «les tables rondes qui ont eu lieu durant cette ma-
nifestation syndicale et mon séjour auprès des familles sah-
raouies m’ont permis d’avoir une large idée sur le combat et la
lutte des travailleurs sahraouis, ainsi que sur les obstacles aux-
quels ils font face», a-t-elle dit.

Z. D.

MAMI ABEIDI,
CHARGÉ DES AFFAIRES

ÉTRANGÈRES 
DE L’UGTSARIO :

«UNIS POUR LA CAUSE
SAHRAOUIE»

À propos des attentes de
l’UGTSARIO, ainsi que du
peuple sahraoui de manière
générale concernant cette
deuxième édition de ce
forum international, le
chargé des affaires étran-
gères au niveau de l’Union
générale des travailleurs
sahraouis, Mami Abeidi, dira : «Nous souhai-
tons que cet espace syndical soit sanctionné par
des recommandations fortes et importantes pour
la cause sahraouie, ainsi que toutes les ques-
tions justes. 

Cette édition a connu une forte participation
internationale, c’est pour cela que nos amis syn-
dicalistes du monde entier doivent nous aider et
défendre la cause sahraouie au nom du peuple
sahraoui, et ce dans tous les fora internationaux.
En effet, les syndicats sont appelés à réclamer
l’application des lois internationales dans le but
de faire pression sur l’occupant marocain pour
qu’ils se retire le plus rapidement possible de
nos terres saines».

Z. D.

Le forum se déroule sous la supervision
du président sahraoui, Brahim Ghali,
en présence des secrétaires généraux

de l’UGTSARIO, de l’UGTA et de l’OUSA,
ainsi que des autorités locales sahraouies,
des représentants des syndicats internatio-
naux et de Sahraouis.

Lors de son intervention, le secrétaire gé-
néral de l’Union des travailleurs sahraouis,
Salama Brahim El-Bachir, a indiqué que «le
mouvement syndical international doit agir
et se mobiliser davantage au profit de la
question sahraouie», insistant sur le fait que
«la spoliation des richesses du peuple sah-
raoui doit s’arrêter dans les plus brefs délais.
La décision de la Cour de justice de l’Union
européenne est très claire. Raison pour la-
quelle, ce verdict qui annonce explicitement
que le seul représentant du peuple sahraoui
est le Front Polisario, constitue un appel di-
rect aux syndicalistes du monde entier pour
qu’ils contribuent au respect de cette déci-
sion au niveau de leurs pays respectifs». 

Les syndicalistes doivent être les ambas-
sadeurs des causes justes dans le monde en-

tier, souligne le secrétaire général de
l’UGTA, Amar Takdjout.

«Il est de notre devoir en tant que syndi-
calistes de faire entendre les voix de tous les
peuples opprimés, y compris les peuples sah-
raoui, palestinien et libanais, dans le monde
entier», dit-il. Takdjout assure que «nous al-
lons, dorénavant, passer à la démarche du
porte-à-porte pour transmettre la cause et la
lutte du peuple sahraoui, par le biais de
toutes nos rencontres syndicales dans les
quatre coins du monde. Cela en vue de trou-
ver une issue à cette question et mettre fin à
sa douleur».

Il n’y a que ceux qui luttent qui vivent,
mentionne le secrétaire général de l’Organi-
sation de l’Unité syndicale africaine (OUSA)
Arezki Mezhoud. «Tant que le colonialisme
existe encore en Afrique, nous ne pouvons
pas parler de droits», relève-t-il, ajoutant que
«c’est pourquoi, ce forum constitue une
réelle opportunité pour renforcer de plus en
plus la solidarité syndicale africaine, notam-
ment avec nos amis européens qui y partici-
pent fortement. Donc, le combat se poursuit

jusqu’à ce que le colonialisme soit complè-
tement éradiqué de notre glorieux conti-
nent». 

Les travaux de ce forum se poursuivent,
toujours, avec plusieurs tables rondes qui
voient l’intervention de nombreux syndica-

listes, lesquels abordent plusieurs questions
telles que la réalité des travailleurs sahraouis
sous l’occupation et le combat de la femme
travailleuse sahraouie, et d’autres aspects
liés à la lutte du peuple au Sahara occiden-
tal. Z. D. 

ADOPTION D’UNE RÉSOLUTION EN FAVEUR DE L’AUTODÉTERMINATION DU PEUPLE SAHRAOUI
LA DIPLOMATIE MAROCAINE SCHIZOPHRÉNIQUE

FORUM SYNDICAL INTERNATIONAL DE SOLIDARITÉ AVEC LE PEUPLE SAHRAOUI

LES AMBASSADEURS 
D’UNE CAUSE JUSTE

Les travaux de la 2e édition du Forum syndical international de solidarité avec le peuple sahraoui, qui ont débuté dans la soirée de dimanche,
se poursuivent au camp des réfugiés sahraouis, Aousserd (Tindouf), pour le troisième jour.

De notre envoyé spécial à Aousserd (CAMP DES RÉFUGIÉS SAHRAOUIS) : ZOUHEYR DOUAKHA 


	01
	02
	03
	04
	05
	07
	09
	11
	12-13
	15
	17
	18-VIE
	19
	21
	23
	24

